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C'EST LE DÉBUT JUILLET, LE CLUB DES CINQ ACHÈVE FÉBRILEMENT 
LES DERNIERS PRÉPARATIFS DU DÉPART EN VACANCES. 


NETE FAIS . 
PAS DE SOUCIS) 
CLAUDE ! 


LE SAC ÉTANCHE | NET'EN | AURONS-NOUS ASSEZ DE 


DES TENTES EST. | FAÏS PAS, | PROVISIONS POUR LES. 
LAUDE... | PREMIERS UOURS, ANNIE ? 


TU SAURAS TE SERVIR DE 


CE MOTEUR, FRANÇOIS ? | | PROBLÈME CLAUDE! 


Oh, MAMAN F COMME C'EST 

GENTIL DE NOUS AVOIR 

PERMIS D'ALLER PASSER 

NOS VACANCES SUR MON 
ÎLE DE kerNACH ET 


AUCUN RISQUE !Ÿ CLAUDE NOUS À 
FAÎT VÉRIFIER LE MATÉRIEL MILLE 
FOIS AU MOÎNS DEPUIS CE MATIN ! _ 
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JOYEUSEMENT DES VACANCES EN ‘ROBINSON ” 
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Me Sy SERIEUX | DANS LE CHÂTEAU... 
SX DER ES 


À TU, VAS POUVOIR TE 
@ RECHAUFFER PRÈS 
[| ou FEU, PETITE SŒUR 


LA BÂCHE DU 
SAUTE - MOUTON! 


) Ÿ st G F 
> | OVAOVHI 
Æ z ) 


C2 


N| JE N'AÏ 
JAMAIS 


\ MON PAUVRE DAGOBERT! |\ 
S[ Or QUI N'AÎMES PAS LA 
| PLUIE TU ES SERVI # 


[=| REVOÏGNONS LES AUTRES) ÿ 
PF /LS DOIVENT S'INQUIETER … 


ar 


AH!AHZAHZ si pacoserr 
À REPÉRÉ UN LAPIN , CLAUDE NE 
LE RATTRAPERA PAS DE $i TÔT... 


3 > PA 


ve 


: PS \ NE A - 
ne VAL 
de - GE 


DAGOBERT! 
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MAÏS ENFIN 
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CE QUE TU 
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UNE GRANDE ZONE 


SOMBRE... SÛREMENT | 
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ALLEZ, VENEZ! PRENONS LE 
SAUTE-MOUTON ‘, ET TACHONS 
D'EN SAVOIR PLUS SUR CE 
MYSTÈRE !... WE SENS 
QU'UNE NOUVELLE AVENTURE. 
ATTEND LE CLYB DES CiN@ ! 
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POUR ÉFFECTUER UNE RESTÉ AVEC L 
TELLE PLONGEE ! _ 5% CA ELLE \ PENDANT PRÈS DE DOUZE 


VOUS AVEZ PLUS DE TRENTE MINUTES DOXYGÈNE... 
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VOTRE BATEAU EST TOUT SIMPLEMENT P4S DU TOUT; CHÈRE AMIE! IL EST 
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MAÏS ALORS... ILS VONT 
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UE CROÏS QU'iL 
EST PLIS SAGE 
DE PREVENIR 

IMMÉDIATEMENT 
LA GENDARMERIE . 
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PLONGEURS DE LA GENDARMERIE NATIONALE 
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DÉJÂTRÉS BIEN se AVEC UNE FABLE SUR DES 
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PUISQUE NOUS... 


71 IE 
MENTEURS Sion , IN 
LE LAÏSSAIT FAIRE! = 
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TREMBLEZ, GIBIERS DE 
POTENCE DE KERNACH 
LE SHÉRIE CLAUDE DORSEL 
VA FAIRE RÉGNER LA 
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TU PEUX TOUJOURS PLAÏSANTER, 
MICK «JE SENS JE SAÏS 
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QUOÏQUE 
RÉTICENT, 
LE CAPITAINE 


FAÎTES ETABLIR DES BARRAGES SUR TOUT LE 
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SUSPECTENT QUEL-| 


U ESPÈRE QUE CES EN- 
FANTS NE NOUS ENVOIENT 
PAS UNE NOUVELLE FOIS 
SUR UNE FAUSSE PISTE. 
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Quoi QU'Î EN SO/T, CETTE AFFAÎRE 
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POUR HABITUDE 


DER 


\ 
: ]| D'APPELER UN 
\ 7 CHAT.UN CHAT ! 


VOUS LE MI 
E À PEPER 


UE VOUS DISAÏS BIEN, D 
A QUEUE LE SENTAÏS ! 
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